
 

 
 

 

 

Document 1 : Unes du Petit Dauphinois (10, 18 et 21 août 1914), ADI, Per 699/130. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ATEL IER 2 :  être  informé pendant la guerre    

 

Après avoir bien observé les documents, complétez le tableau ci-dessous 

Quelles nouvelles de la  
guerre selon le journal ? 

La réalité sur le terrain :  
ce que dit l’histoire ! 

Comment expliquez-vous  
la différence ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« […] Le mois d’août 1914 fut sans doute l’un des 

moments les plus désastreux de toute l’histoire 

militaire de la France, et aussi l’un des plus 

meurtriers. […] Les troupes françaises perdaient, 

le 20 août, deux batailles […]. Deux jours plus 

tard, une seconde offensive sur les frontières […] 

fut stoppée par une armée allemande qui 

occupait désormais pratiquement toute la 

Belgique. Bruxelles était tombée le 20 août. En 

quatre jours, du 20 au 23 août, environ 40 000 

soldats français furent tués. » 

             N. Beaupré Les grandes guerres (1914 – 1945), Belin, 

2012, pp. 46 - 48 

 

L A  g r a n d e  g u e r r e    
E N  I S È R E  



 

Document 2 : Une du Droit du Peuple (14 mai 1918), ADI, Per 467/72. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

De quel parti politique ce journal est-il l’organe ?  

__________________________________________________________________________________________  

Que remarquez-vous concernant la mise en page de ce journal ? Comment pourriez-vous l’expliquer ? 

__________________________________________________________________________________________  

__________________________________________________________________________________________  

__________________________________________________________________________________________ 



 

Document 3 : Rapports du commissaire de la place de Grenoble et du commissaire spécial de la gare de 

Grenoble au préfet de l’Isère (1er et 5 mars 1915), ADI, 13R 19. 

 

  

Transcription du document manuscrit :  

« Grenoble le 5 /3 – 15 

Rapport 

 

Comme suite à mes communications verbales antérieures, j’ai l’honneur de faire connaître que plusieurs 

familles ont reçu de leurs soldats ou gradés au front des lettres indiquant une sévérité plus grande de la 

censure militaire. Des gradés ont été cassés pour avoir indiqué le lieu où ils se trouvaient. On aurait parlé 

d’une offensive prochaine et par suite le bruit d’un retard momentané dans l’envoi des correspondances a 

pu en être déduit. Une certaine lassitude ou plutôt de l’impatience se manifesterait surtout chez les 

réservistes et leurs familles. Néanmoins l’esprit reste bon en général. On n’a pas jusqu’à présent 

l’impression d’une campagne systématiquement pessimiste, mais plutôt de commentaires résultant d’une 

situation d’attente. A chaque occasion, on fait le possible pour réagir. 

Le commissaire spécial » 

 



 

Document 4 : Note du ministère de l’Intérieur aux préfets (9 juillet 1915), ADI, 13R 20. 
Document 5 : Rapport du commissaire spécial à Voreppe au préfet de l’Isère (août 1917), ADI, 13R 22. 

 

         

 

 

 

 

 

 

 

 

    

 

 

 

 

En utilisant l’ensemble des documents 3, 4 et 5, comment pourriez-vous montrer que l’opinion publique 

en Isère comme en France est très surveillée et de quelle manière ? Complétez le tableau ci-dessous pour vous 

aider dans votre démarche 

Qui surveille ? 

 

 

Sur ordre de qui ? 

 

 

 

 

 

De quelle(s) façon(s) ? 

 

 

 

 

 


